
MEMORIAM

Monseı:gneur Heylen,
Reverendissime Eveque de Namur.

©] Ia MoOrTT de Monseigneur Heylen {1t perdre ]’Eglise des
EveEqueES les plus ans le monde entier el prıva le diocese de
Namur d’un pasteur devoue el aıme, elle mıiıt deuil ”’Ordre de
Premontre eL, particulier, l’abbaye de Tongerloo, dont le regrette
prelat etaıt regarde le plus glorieux des fils

Lou1ls Heylen naquıt Casterle (provınce d’Anvers) le fevrier
1856 11 etaıt le plus jJeune des CING entants qu1 tormaılent Ia COU-

des CPOUX Heylen-Peeters, honnetes cultivateurs du hameau de
Goor, sıtue quelque tro1s kılometres du centire du village, es SOIl

jJeune age, Lou1s perdit SOM pere ® L’un de SCS {reres devint ıinstıtu-
teur Weert-aan-Schelde. Les euxX SUFrs c<’etajent etablies OTrS du
village el le cadet restaıt seu|l aupres de mere, qu’ıl entouraıt
d’attentions el qu 1l aidait, ans les intervalles des classes, Au  bd

TavauxX du menage et So1n de la vache qu1ı constituaıt la princı-
pale SOUTCE de LTEVENUS de Ia vaıllante L’habitation etaıt de
modeste apparelicc, ma1ls confortable, propreiie el CONNUE

particulıerement hospitaliere.
Un contemporaın de Monseigneur Heylen ESqu1SSE, de SCS Jeunes

annees, exXxpose que I’on peut lire Sans emotion el auquel OUuUS

aımerlons faıre de larges emprun(ts, o’1le depassalent pas les
ımıtes imposees unNne notice necrologique

{1 OUS le monire, des l’äge de a1ls, rendant chaque ]Jour de
grand matın el par LOUS les pS,; 1a cole, dıistante
une emi-heure de Ia maijison paternelle, el OUu il { tarda pas

1374
Pieter Heylen, deec  e  x  d  € 1367 Sa mere, nee  E Mafie—F{anq°ise Peeters, MOUTUL

Herinneringen ıb de jeugd Monseigneur Heylen door DE CEUSTER.
Turnhout, 1941 Voir aussı DE WITTE, Exc. Mer Heylen, bisschop Namen,
oud-abt Tongerloo (met houtsneden vVan FIMMERS) Tongerloo 1931
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etre le modele.de SCé COM PASNONS pDar plete, bonte el SOM appli-
catıon 19  tude sa emoılre prodigieuse falsaıt L’admiration de SCS

mai1tres. Au des eleves des ecoles prıimaıres 18069, 11 fut
classe << prımus » de LOUL le pays Tres aıme de CS condisciples, il

etaıt le chei inconteste. I1 donnaıt des lecons particulieres, el rTEeIM-

placaıt pario1s L’instituteur empeche. ®es COM1LDASHOLLS du hameau
le sulvaljent, aller el TeIiOUT de l’ecole, ans sCs visıtes quot1-
dıennes la petite chapelle de Jla Saınte Vierge de (G00r Rentre

la maıson paternelle, l allaıt recolter les herbes du
bois, PU1S i} venaıt rEDOSCI faısant 19801 ecture mere

ecoutant les vieilles chansons nalves qu elle {fredonnait s’oceu-
pant des SO1Ns du menage elle avaıt une O1X melodieuse et agreable

entendre.
Ainsı passaıt L’heureuse entance de Louis, laborieuse ma1s

eXempte de LOUT SOuUCI el Vabri de TOut besoın. On destinaıt le jeune
ecolier, SOM trere aılne, la carrıere d’instituteur. Mais L014!

desir du sqacerdoce dejoua [OUS CCes projets. Le Jour 8101 son maiıtre
d’ecole le croyaıt partı DOUF Lierre, afın d’y subiır ”’examen d’entree

1’  e  Za  cole normale, Lou1s Heylen ınt Iu1 apprendre qu ıl rendaıt
Turnhout, OUuU il etaıt aqadmis l’Ecole Apostolique recemment fondee

par les Peares Jesuntes.
(etait 18372 Le Jeune &< apostolique ' age alors de a1ls, tut

Son concıtoyen, Monseigneur Mierts, doyen du chapitre metropolitain de Malines,
ecrivaıt le k INars 1924, noire confrere, le chanoine Jansen, qul preparaılt
OUVIraSe V’occasion du jubile des vingt-C1nq Aals d’episcopat de Monseigneur Heylen
« J’al, il est vral, le bonheur de connaitre Monseigneur depuls QJUC, entants LOUS les
deuXx, OUS etions aSs1s LOUS les euxX SUL les hbancs de V’ecole prımaire; ] avals meme la
Tar| ortune d’etre S1012  - volsın immediat el ”’avoir ainsı continuellement devant les yCuxX

modele auquel jJe connalssals AaUucCcUunNn defaut. S] Je Sals analyser nNnOs impress1ions
d’enfants, je Cro1s DOUVOIF 1re quE Monseigneur Heylen etaıt POUTI 1OUS suJjet

pDart, aureole, deja alors, de plete el de SaDCSSC,. En classe, c’etait prodige; l’eglise
el ans SCS rapports VeEeC SCS condiscıiples, C’etait saınt. S:es concıtoyens le connals-
salent tOUS el demandailent Quid, DULAS, PUECT iste erit._? ıte par JANSEN,
Monseigneur Thomas-Loutis Heylen, eveque de Namuwr. 50n actıon sociale el relıgieuse
pendant vıngt (LILS d’episcopat, D- 142, Namur, 1924.

Feu le Van Deun, Cure de Casterle, tit placer, 0 V’endroit Ou le jeune Heylen
avaıt L’habitude de s’agenouiller devant la Vierge, ceite inscr1ıption

« Hier In dit stille woud
Heefit h1] opgebouwd,
Hier knield’ hi)j dikwijls neer
En bad te mıjner GeT.

schonk hem Z1]N. 201
Mijn moederlijken D

WITTE, 0.C-.y
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ımmediatement elite I1 ermına
ans, college Saınt Joseph le cycle des ]X annees humanıites,
qUu1l l’empecha pPAas eire LOUJOUFS le PTFEMLET de classe

Ses etudes termınees, il entira l’abbaye de Tongerloo, Ve65 |’in-
entıon de devoauer au  e JUE le Prelat de Swert AaVi
fondees Angleterre La Providence allaıt disposer autremen de

aVvVenN1ir du relig1eux Le Q0UL B il FECU, VCC habıt
blanec des {1ls de saın Norbert le 110 de Thomas de Cantorbery Deux
ans plus tard il {ut admıs la profession religieuse et le 11 JU1M 1881
U fut ordonne preire ses professeurs, Van Spilbeeck Daems
el Va  - Montfort tirouverent Iu7 leur meilleur eleve, GUE son

prelat CHNVOYA Kome, le septembre 1881 POUL SU1VIE les
’universıite STESOTICHNC Heylen eut PTINCIDAUX prodfes-
9 DPOUL la philosophie, le futur cardıinal Mazzella POUL 1a th  eO-
logie, Franzelin el Billot ul devaıent revelır plus tard la
POUFDIE cardinalice

La promotıon du premonire doetorat philosophie, SOUS
Ia presidence du pape Leon J111 le juillet 1883 donna lieu
une sCamnce memorable ans les annales de I’universıite pontificale
L’Osservatore du jJuillet 1883 el les autres de
la Vılle donnerent uUuNlNe relation detaillee GUE OUS POUVONS que
resumMer 1C1

La sSCalnlce academi1ique euft lieu ans la salle Clementine Le TE

piendaire defendre 250 theses de era phılosophia, est
1re SE les differentes branches de 1a philosophie ans SCS rap

VECC Ia natiure, homme, Dieu, Ia physique, Jes mathematiques,
le droit industriel el socıal et l’astronomie.es heures du m  1iM,
la vasie salle etaıt remplie. Le pape fıit sSon entree a heures,
entoure des dignitaiıres de COUTL pontifıcale, el de dix-huit
cardinaux, de nombreux EVCYUCS, prelats el autres pETSONNASES de
distinetion Le Pere Mazella, prefet des etudes la Gregorienne,
dırıgeait la dispute Le soutenant {1t PIEUVC, ans OoOurnol
scıentif1que, SaVOlr etendu esprıt prompt et PFrECIS
calme e{io malgre la majJjeste de assembhlee E heures 1/4
Leon 88| declara la SCAance 1VC Sails-
faction 1{1 docteur u1lle medaille d’or SOIl effigie

Apres la icence theologie el le baccalaureat droit-canon
Le depart de SO entfant de predilection Coutfia beaucoup Madame Heylen Une

de sSes filles, alors u VEeC euxX enfants, VY1int habiter ‚hez elle. Mais la eNe-

rable INneTe mourut, aPres unNe CcCourie maladie, 1874, euxX ans apres Ventree de son
fils l’Ecole apostolique de Turnhout.
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(Juillet le fr Thomas fut docteur theologzie, le
Juillet 1886

SOIl LTeiOuUr l’abbaye, 8 fut nomme proifesseur de philosophie.
Le prelat de Swert etant MOTT, le mal 18837, les religieux elurent
DOUT Iu1 succeder, le 1er Juın, le Fr Thomas, alors age de ans, La
benedietion abbatıiale Iu1 fut conteree le 1er jJuullet sulvant.

on abbatlat fut marque par nouvel donne Au  DE etudes.
Le Jeune prelat ul-meme continua Jusqu’en 1597, donner les
de philosophie. 1{1 inaugura les disputationes sabbatınae de chaque
quınzaıne et CHVOYA CING de SCS religieux Kome, POUT SU1lvre les

l’universite gregorienne.
Nomme, €es le novembre 1889, Vicalre de l’abbe general POUFr

Ia Clrcarıe de Brabant cCcomprenant les abbayes de Belgique et de
ollande, sollicitude <’etendit oute la amille norbertine el
c’est par SCS SO1NS quUE fut operee l’incorporation l’Ordre, des
a1sons de Ia < Primitive Observance de France. En 18883, il
tablit Tongerloo la confrerıe de la Messe KReparatrice, qUE 1  eon
111 er1gea archiconirerie, le jJuillet 1890

l’instigation du ro1l Leopold I1 et encourage par le Souveraın
Pontife, l QOUVTITt SCS religieux NOUVEAU champ d’apostolat par
L’erection Congo, 1898, de Ia prefecture apostolique de 1’Uele,
aujourd’hui devenue le vicarlat apostolique de Buta

En 18569, I’invıtation du futur cardınal Vaughan, alors EIICOTE

eveque de alford, il fonda le priıeure de << Corpus Christi
Manchester.

Au MO1S de INarTIs 1899, le PAaPC Leon XILL, qu1, depuis la memo-
rable seance academ1que du juillet 1883, avalıt tOUJOoUrs marque

« ()  > cher < Fra Thomaso la plus paternelle predilection Iu1
disait, le congediant apres une audience prıvee &< Allez, rentirez

Belgique, ma1ıs n oubliez pas qUE le pAaPDC aura biıentöt besoin
de OUS LA © 1x moO1s plus tard, ouraıt Monseigneur Deeroliere. Dix
Jours seulement apres sn deces, Monseigneur KRınaldıini,
apostolique, informait le prelat de Tongerloo YUC le PAaPC le designait
POUF eVvecl.  he de Namur el chargeait le du proces canon1qued’usage e

« Un Jour, le Cardinal G00ssens etaıt audience aupres de econ XIIL. Monseigneur
Heylen, quı etait alors abbe de Tongerloo, S’Yy trouvaıt auss]. Le cardinal, TOyant que le
prelat :talt un Inconnu POUX sa Saintete, voulut le presenter Pape; maıls avan: que
Son Eminence eut termine phrase de' politesse, Leon 111 L’embrassait le traıtant
de MLO T’homasso De JANSEN, 0.C.,

7) Lettre du septembre 1889, reproduite DAr JANSEN, Cr 116.
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Les bulles de nomınatıon {urent expediees le octobre AT le
du nouvel eveque eut heu Namur, le novembre 1889 Le

cardınal (00ssens offic1a1t, gesıste de Stillemans, eveque de
Gand, el Kutten, eveque de Liege.

Monseigneur Heylen fut qccue1nll; AaVeEeC faveur par SCS diocesaıns.
<< GComment, demande SOM panegyriste, expliquer qu ıl OUS aıt COIN-

qu1s de la Sor De prıme abord, pourraıt, avouons-le ranche-
menLT, s en  E etonner. I1 est enu chez NOUS, S1 l’on peuL 1re, etran-
geI, PUI1S tatiure pulssante, SOIl visage AuU.  DE traıts fortement
marques, s  am regard percant, scrutateur, alSSs1ı uNne apparente
diffieulte Commun1quer, unNe attıtude de reserve, la majJeste inde-
finiıssable de 9TOut semblaiıt devoir plutöt commander le
respeclT, Ia craınte intimıdante »

Mais bonte el simplicıte eurent hıentöt cree aUtiOUr de In
une atmosphere de ılıale el affectueuse contıiance. < Notre Peore
hbıen-aıme Ou1, disons le LoOut de sulte, sSamnls respect humaın, OUS

l’aimions 11 pr1s fond 10 est urtout lorsqu’1l
trouvaıt mılieu de CS pretres QUC regnaıt ULI1e ıntımıte cordiale

c’eta1t jen la visıte du pere de amille SCS enfants de predilection,
qu1 L’entouraıient AVEC empressement, Iu7 causaılent COUL QOuvert el

POUFTF lesquels 8l alsaıt confiant et jovial.
Le diocese de Namur est, superficle, le plus etendu de la

Belgique. Les deplacements sont longs et par{ois difficıles, les
cenitires sont eloignes, la populatıon est extremement varıee, LOUT

sCcs sıtes SCS Monseigneur Heylen n’allaıt pas
tarder connaiı1tre, noO  m seulement LOUS SCS pretres, MmMAals Jusqu aux
dernieres paro1sses de SOM diocese, qu’1 parcourut inlassablement,
pendant les quaran euX annees de SsSON fe&cond episcopat,

Une foı1s eveque, 8 donna tout entier charge de pasteur
d’ämes Lui, dont auraıt attendre uuNe carrıere scjentif1que
feconde, i} renonca de galete de COUFL, prenant la direction de sSoN

d1i0c6ese, oufe speculation de la scı1ence, POUT CONSACTCT exelu-
s1ivement la pratique de SO  un mıinıstere. Gertes, 11 tınt courant
du mouvemen intellectuel, mals il le subordonna SCcs fonctions
Episcopales. s®es connalssances theolog1iques Iu1 vinrent d’ailleurs
merveilleusement point. IB SU1VIT de pres les etudes de sSCSs$ sem1-
nar_istes. (Yest Iu1 qu1 ınaugura, semiıinaıre de Namur, les disputa-

Eloge funebre de Monseigneur Heylen, par le Chanoine ÄNDRE, president
du Seminaire de Namur. Namur, 1941,

Ibidem
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H0ONnes sabbatınae telles qu 1l les aVvalt etahlies Tongerloo. SOUCIEUX
de leur qvancement spıirıtuel, 11 leur domnaıt f{requemment des 1N-
structions, tOuL 11 venaıt adresser la parole SCS pretres,
toutes les retraıtes ecclesiastıques. Ses SCTIMONS, SCS lettres, SCS

mandements, etal1ent une solıidite doectrinale de la plus severe ortho-
doxie. AÄucune precautıon oratoıre ans SCS discours. {} presentait
SCS ense1gnements sOUS uIlle forme extremement simple el persuasıve,

faısant TOUT LOUS, DOUT les cConquerir Christ, possedant 1a
perfection V ’art de presenter les questions les plus q hstraıtes el les
plus compliquees SOUS une forme conerete et accessıble LOUTES les
intelligences.

On le consultaıt Jama1s sSamns recevolr de reponse precı1se,
presentee AVOCC ulle surete de u€es qUC l’on ouvent admıree. ans
doute, puL ahuser de Ia sincerıte de s()Il ame droite, qu1 SOUD-
connaıit PAS qu’on voulüt le iromper. Maiıs l n en tut pAas mol1ns
SaSC el prudent conduecteur d’hommes, ServVı par sSon robuste bon SCHS,

emoılre merveilleuse, volonte tenace et SOM esprıt surnaturel.
L’emimment Prımat de Belg1ique temo1gna qu ıl fut << grand el saınt
eveque, ont le devouement la religion pendant plus de quaran
ans peut etre cıte exemple. 1{1 etaıt tOUJOUFTS le premi1er Aul  b

TeuUuNIONS episcopales et 8} fajsaıt PICUVC, ans 19  tude des quest1ons
traıter, d’un Jugement sur, une experience consommee, une

large comprehensıion des affaıres 10)
Le secret de L’activıte etonnante de l’eveque de Namur etaıt 1a

ponctualite AVECC laquelle il reglait chaque heure du Jour el prevoyaıt
d’avance l’emplo1 des Journees, es semaınes, des MO1S. Hiver
cComme ete, 11 levaıt chaque Jour heures et allaıt prendre SO  am

heures. Les premieres heures de la jJournee etal1ent COIN-

sacrees 1a meditation, la celebration de la Messe, Ia recıtatıon
du breviaıre. Lorsqu’il descendait, heures prec1ses, pPOUL SOn

petit dejeuner, il avaıt E} faıt une bonne partıe de volumıneuse
correspondance. La Journee poursulvalıt aınsı, dehors de SCcCs

audiences, s4amls instant de recreation nı de promenade. On le
voyaıt ans le superbe PAaTrc de ’eveche qUuC lorsqu’il voulaıt ftaıre
les honneurs quelque ote distingue,

Une etude plus detaillee du fecond epıscopat de Monseigneur
Heylen auraıt Ontirer bıenfaisante intluence ans LOUS les
domames de ’activite episcopale. Son biographe Ura meitre

10) Discours de Son Eminence le cardinal van Roey, de Monseigneur
Charue, le 11 fevrier 1942
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umılere fo1 profonde er pıete eucharistique el mariale;
devotion ENVeEeTS les Souveraıns Pontifes: SOI attachement rol, la
dynastıe belge et la patrie; SOI admirable conduıte pendant la
SUCILC” paternelle et COUTASCUSC intervention fa
eur des priısonniers, des deportes, des evacues, des hlesses de ou
nationalıte 11) l’appu] qu 1  ] donna 1a populatıon civile el qu1 Iu1
valut, une manıtestatıon de reconnalssance, 1913, le
lıtre de < defenseur de Ia cıte Da sollieitude pOUT les etablıssements
d’imstruction, ’education el de relevement de 1a jeunesse; SOM de
vouemen POUTL toutes les congregations religieuses quelles qu elles
ussent VCC un predilection qUE T’on comprend POUTL les pre-
montres eti les Jesultes S1014! 7€  Je promouVvoir les @uvres des
m1issıons etrangeres, les confreries el qes0C1atıons pleuses, les UVIES

soclales, Ia preEsSsC, les retraıtes ecclesiastiques; constanite preocCcU-
patıon POUL les petits, les pauVICs, Jes malades, el tant d’autres manı-
festations de SO  am inlassable et charıitable aetivıte.

IB est UNG, pourtant, laquelle OUS devons OUS arreter,
qu 1l S monira reellement &< qlter Norbertus SOoN zele pPOUL
le developpement du culte eucharistique, NOn seulement ans SOIl

diocese, mals ans le monde entier.
(est ’autel qu 1l allaıt O1r Monse1i1gneur Heylen, pPOUF CON-

stafier {01, lorsque, AaVeC SOUCI munıt1eux des moindres rubriques
et unNne majeste impressionnante, il celebraıt le Saınt Saecrıfice,
procedait des ordinations el des benedietions. Simple ans
ISOLLLNLG, CS vetements el LOULT le traın de ma1ıson, il voulaıt de
Ia magnificence ans le culte eucharıstique. e la vasitie mals banale
chapelle de SOI palaıs episcopal, i fıt ravıssant sanctuaıre, sSoOMP-
tueusement meuble el decore. IB donna sonmn diocese unNne orjıentatıon
eucharistique pAr SCS direethives el SCS exhortations, pal SCS mande-
ments repetes SUL la Messe el 1a Communion frequente, par l’impul-
S1ıo0N donnee la croisade eucharıstique, au  DA confreries du ®acre-
ment, au X Journees eucharıstiques qul, annuellement, reunıssaıjent
LOUS les ıdeles de chaque doyenne ans une des paro1sses SUCCESS1-
vement designees.

Ce qu1ı le rendit celehre ans LOuL ’unıyers catholique el Iu1 vaudra
jJamaı1s une place de cho1x parmı les apötres du Saınt Sacrement

el des propagateurs du rayonnement de l’Eglise catholique ans
le monde, fut le splendide elan qu. 1l donna au  DE Congres euchariısti-

11) Cir. JANSEN, Monsetigneur Thomws-f;ouis Heylen, eEveque de Namur, Son actıon
el SES ettres pendant SUETTE de Namur, 1919,



168 In

qUES internaLlo0nNauUX En decembre 1901 le pAaDC Leon 188! le
president du Comıite permanent de Cces 4SS15C6$ eucharist1ques Jamaıs
peut eire 1a perspicacıle de pontite tut manıteste Les
aptıtudes polyglottes de Monseigneur Heylen s10)  - tact dirıger les
assemblees COM DOSECS de membres de LOUS les pays el de LOULES les
[  9 robuste sante, qu 1 resıistaıt A4AU.  bE fatıgues des plus longs
voyases sSUur erre SUur INeTr el mMeme ans les alrs, et Iu1 permit de
faire le L[OUT du monde., el Par dessus LOuUTt 10181 esprıt de {[01, firent
de In le heraut incomparable du Saınt Sacrement 11 suttit de
DAFrCOULIE U ’histoire des Congres eucharıstiques pendant UCecs aIls,
DOUZX CONVAalNcIe de l’ampleur et de la splendeur OUJOo 15-

santes QUC, Monseigneur Heylen, seconde par le vaıllant el
gctıt secreiaıre general du Comite permanent le Comte Henry
d’Yanviılle, prırent CCcs qassembhlees internationales Que de chemin
COUTIU, depui1s le CONSTES de Namur (1902) el dont les elapes
S{1!| et triomphales furent Angouleme (1904) Rome (1905)
Tournai (1906) Metz 1907} Londres (1908), Cologne (1909)
Montreal 1910), Madrıd Vienne (1912) Malte (1913)
Lourdes (1914) Rome (1922) Amsterdam (1924) Chicago
Sydney ” arthage (1930) Dublin (1932), Buenos Ayres
(1934) Manıille el Budapest (1938) |

Ces euxX derniers Congres etaıent presides pAr EVEQUE OCTO-
SENAILE Lorsqu le telıcıtaıt de vaıllante el LOUJOUTS
aCLiLIV1ItEe i} repondait J9  nı << Ou]1 JE SUIS al
foi1s Vingt ans | Pendant GING AIls EINCOLC, i] travaılla VCC le mMemMeE

entraın La MOTT ınt le surprendre pleine aCLLIV1ITE
Une chute, ans la atınee du Inal 1941 l ’issue

de Ja cCoNnNsecrratij;on d’un autel L’hönneur de saıntie Therese
de ”’Enfant Jesus, Hun (Annevole) Iu1 0O0CCAs1011142 unNe fraecture du
femur, IUı le fit ır  ä la clinique Saınte Elisabeth 1
ZIi0UNEes La soudure de l’os hrise operaıl quand une complication
SUTVINT necessıtant euxX OPÖI‘&thIlS SIl  es Avant la
operatıon, le Chanoine Gilles, doyen du chapitre de S® aılnt Aubain,
entioure des chanoies de Ia cathedrale, ınt adminıstrer les der:

®acrements Monseigneur Heylen, ul voulut, DOUFTF les TE}

VOLL, rendre £ la chapelle de la clinique, revetu de SO  — habıt de
cheur. La veille de MOTT, ı1 $ıt ENCOTE ir  or  T la chapelle,

il ul  D em1-heure adoration devant le Saınt Sacrement.
Le octobre, heures du SO1LLF, il rendit doucement belle Arn
SsSon Greateur.

Aıinsı MOUFTUL, ans la 86° de son ASC el ans de
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laborieux el fecond episcopat, Son Execellence Reverendissime Mon
se1gnNeEUr Ihomas-Lou1s Heylen, doecteur philosophie, docteur
theologie et bachelier droit-canon, chanoıne premontre el ancıen
abbe de Tongerloo, eveque de Namur, assıstant trone pontifical,
comte romaı1ın, president du CGomuite permanent des Congres eucharıs-
t1ques, chanoıine honoraire des eglises cathedrales d’Angouleme, de
®O1ssons el de KReims., Grand Cordon de ”’Ordre de la Couronne,
Grand Cordon de °Ordre du Saınt Sepulchre, (Grand CGordon de
P’Ordre de Leopold IL, ran Cordon du Grand Merite de Hongrie,
(Srand Offieier de V’Ordre de Leopold, Grand Offieier de ’UOrdre de
i unisie, Commandeur de "Ordre imperial du’'British Empire, (Cro1x
de QUELIE irancalise AaVOCC cıtatıon l’ordre du Jour de Ia grande armee.

Le Comite des Analtlecta Praemonstratensia gardera pıeusement la
memoire du grand et saınt eveque, qu] accorda tOUJours «CS publı
catıons sCcs sympathies el SCs encouragements. Dieu daiıgne |’associer

la gloire de sSCcs elus
LAM

Anecien abbe de Tongerloo.
A r  4

Reverendissimus Amplıssimus Dominus Dominus
Henricus Stöcker, Abbas Bernensts aique Vıcarıus
Rev II Dn Generalıs DFO (‚iırcarıa Brabantıae.

Henricus (Martinus Alphonsus) Stöcker, Amstelodamıi Jan
1833 alus, Oet 1904 candıdum habitum accepit iın bbatıa Ber
nens], ibıque Oet 1906 {u1t professus. Ordinatus presbyter Aug
1910, prımo, ut studiis litterarum classıcarum in Universitate IncCcum-
beret, fuıt electus. Mox Vero, ium propter e1IUSs emınentem sce1entiam
tum propier qualitates ın administrando e1IUs egregl1as, adiunetus est
Colleg10 Sancti Norberti1, quod exinde SCHILIDEI specılali favore SC-
CULUS est, Culusque colleg1i exstitit Conrec(lor, recior direector.
Studiosos dieti colleg11, indefesse laborans nihilque omiıttens, quo

se1entlae atlque saluti providere posset, PEI fere
ıIn omniıbus ferme disciplinis instruxıt. Cum autem STESSUS stud10s0-
EUIN veluti pr1ımos in 1am presbyteratus dirigeret, IU  3 ut magıster
fratrum Juniorum profectui illorum., qu1 habıtu Sancti Norberti 1am
induti fuerant, mag1s consuluit. Reector Gymnası!ı Sancti Norberti
Creatius Maı 191 7, proinde Aug 1919 supprıor abbatiae Bernen:-
S15 est designatus.


